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LES DEUX COMMERCES DISTRIBUTEURS
par M. HORACE CHEVRIER

Président fédéral de l'Association des Marchands- Détaillants du Canada.

Au Canada, les deux parties commerciales en charge
dle la distribution dles marchandises sont le commerce
de gros et celui de détail.

Toutes deux sorfi aujourd'hui sur lit défensive. Le
cas de chacune d'elles s'allie étroitement il V autre. Les
besoins économiques exigent la revision (le notre me-
canisme commercial et l'élimination <le toute dépense
inutile ou excessive.

Les fonctions dut marchand de gros sont (l'agir comn-
me assembleur dle marchandises, comme emimagasineuir
(le marchandises par quantité dans les différentes sec-
tions du pays et comme distributeur économique en
petites quantités de ces marchandises. aux détaillants
(les différentes régions. l'rîe raison (le l 'existence dut
marchand- de gros et du marchand-détaillant, est lit
présente méthode de manufacture qui n'implique nuil-
lement le besoin d'un changement. L'efficacité étant
le mot dlordre, les manutitaturiers se spécialisent à unt
degré toujours croissant. Il s'ensuit que s'il n'y avait
pas de marchands de gros. les détaillants devraient en-
treprendre (les voyages fréquents et lointains pour se
procurer l'assortiment que le publie demande. Il est
vrai qu'un groupe de marchands-dét ail lants pourrait
s'~entendre et choisir un homme ou une corporation
dlont les devoirs seraient (le réunir les échantillons et
de fournir une sorte de service pour un pourcentage
donné. Ou bien, les manufacturiers pourraient en-
voyer des échantillons à chaque détaillant, aux frais
de ce dernier. *Ces méthodes et d 'autres encore pour-
raient être employées pour remplaeer le marchand (le
gros, mais aucune d'elles ne supprimerait le coût de
rassemblement du stock et elles n 'épargneraient pas
aul détaillant de coûteuses erreurs dans le choix des ar-
tieles. Et par-dessus tout elles ne fourniraient pas aul
détaillant l'argent nécessaire pour emmagasiner la
quantité requise de marchandises pour protéger le con-

s(îiIit'ir <''i île,; sîîrprîisi- lit jeu îld's lois l<e l'of-
fi-f vi î,* la ('îî'nîaîi'îe.

v 'q(u i îre'l.ainsi ilili- liii dl'autrens raisilîs suîffi-
'dii?1 àfdîî'i - que- le dtaîjtllitttl ne p.-'ît profitable-
trieunt ii avv'e %î-viiriIie iv ,assî'r dit iîîarî'hîîd dle gros.

La Pour ''î'~r- J'mîî t ét r, -îîllî i' e.ollsîuîinîert r-
gîlîr-î,-tl'',t 'î,' 'nl'e-oltîîileu'ît.Ainsi

doueiv suivanit lî's 1sirîs dojj''iiîîiuîît it être
fa 1t l<igi-î t 1 avaiîee et eegs achaiits doivent êt re
eoîîvîrts p<ar dî's eriéilit% consenitis par les banquies.

( 's ;'îé, it~.atr qui- lasiés vitî partit1' sur lit î'îiiifia,îi-
'e IlVîpin r -- par lu lpas-m 't par I*Ihîaluile-te lbrilsî'îte dles

siiit le lsî' '-rît4î1;f'tàavec 11une 1)ll)<aîimi plus
9u1ra11i'li cert atude <le lat voir car<l<'r sit ple'ine vaileur en-
tri' les mains ties îîîarliiiiils (Iv gros specialistes que! si

lI. était lîrilgevi'lin cMete'nt ait niagasin pilus oui moins
appîroriî dlitnailaî-ltilut

Le f'reflit (flfvienilrait vvirtiiiii'îeit très iiistabli' si
les nia relianîd ises qui ile supportv<n t n 'étaient pas. ent re
l<'s saisli. 'f possessioin <le rmaisîon, (lott le' capital.

I iNpl''-rei <t la f'i-I'-'sont 1111f giriit if' dit soin et
%1t. lat con vv'f'inee liveluels elles sont mnan iée's.

Le mnarchand (le gros est donc aussi necessaire aul
mnanttifactturier, aut eapital e't à lat main-d'oeuvre' qu'il
l'est aul macavd-éalatetpariu ce deriei(r, tit con-
sommatteuir.

Mais les institult ions néecssaireq et utiles passe'ront
si elles négligent de< s lf'ver contre les formes dle von-
<'il reuice qui s l'ei ifl nel'ct

Et le lus dlangereuix i'oiiviireîît dlit iarc-hand <le
gros, à présiit. c 'î'st hîî,îm.La ilistriit ion a le-
lai!. comme tell' e s atinait cesser d 'être. Mais le détail
privé ou l<]ca I peult favilf'meît disparaître s'il manque
dIe service vis-à-v-is du consommateur, et c'est ce qui
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